
fc »'AWT, rœnvr* nouvelle d'Antony Mars et 
IJeevaiLcres, dont les succès retentissants 
— p«>or ne cltnr que les ̂ UKPftfSBS DUnDI-
Vt»R«:K, LE M L L r r DR LOGEMENT; et 
tant (Vautres pièces de lolle galté — nous 
sont an sûr garant d excellente soirée. Du 
reste, M. AOlAHD nous a habitaés à de 
boas spectacles, impeccablement interprê-
âee.el la troupe qui nous a 'tonné, pour notre 
grande Joie, VOUS N'AVEZ RIEN A. DE
CLARER? saura noos divertir autant avec 
le FILS A PAPA 

FOUQUIKmS-LEZ-LENS 
LIBRE-PENSEE SOCIALISTE. — Les 

membres de la Société de Libre-Pensée 
Socialiste la « Revanche an Bonnet Phry
gien » sont priés d'assister à la réunion tri
mestrielle qui aura lieu le mardi 10 mars, 
k neuf heures et demie de matin, chez le ci
toyen Sénéchal. 

Ordre dn jour : Choix des insignes ; paie
ment des cotisations ; repas dn vendredi 
dit saint ; adhésion des nouveaux membres. 

Tous les sociétaires sont priés d'être 
exacts, 

HENIN-UETARn 
COOPERATION. — Mardi dernier, la S » 

Sociêté Coopérative « L'Avenir », 41, rue 
Montpencher, a distribué ses bonis du der-
ntpenc-Moher, a distri bué bonisses du der 
nier exercice semestriel, & raison de douze 
et demi pour cent " 
, , ^ veille, l'assemblée i/ôhêrale {ut suivis 
a une très Intéressante conférence de 
M. Boissonnas. 

L'orateur, bien connu a Hénin, fit ITiisto-
rlqme de la Coopérative qu'il fonda, avec 
quelques amis dévoués, il y a sept ans. U 
en montra le développement graduel la 
marche régulière, et fit ressortir les avan-
n a e s que les familles ouvrières pourraient 
Jirer d'une œuvre solidement établie et af
fermie par ses réserves. Par sa règle d-> ré
partir ses marchandises au prix du commer
ce local, elle assure à ses associés des bo
nis r>Vls, et en mettant à son fonds de ré
serve une pirt importante à chaque exer
cice, elle leur enlève toute crainte pour l'a
venir. 

L'orateur s'étonna que la population pût 
eroire encore que cette Coopérative ait une 
couleur politique ou confessionnelle, puisque 
chacun, dans la société, a la liberté absolue 
de croire et de penser ce qu'il veut, et ou'on 
ïic lui demande pas, quand il y entre, quelle 
est son é c i i , P ou quel est son parti. 

La coopération s'efforce de travailler à 
fl amélioration du sort des travailleurs et & 
leur émancipation. Cest là le but que s'est 
proposé la Coopérative « L'Avenir n. 

En résumé, bonne soirée pour l'éducation 
r-oop^rativp des auditeurs qui goûtèrent, 
comme elle le mérite, l'éloquence du confé
rencier. 

UFvn 
ARRESTATIONS, — Les gendarmes de 

L.ie\m ont conduit hier matin à la prison de 
Bel hune trois individus arrêtés sous l'in
culpation de vagabondage. 

COXFEREXCES POPULAIRES.— La o o n . 
férence de M. Anquetil, sur le Fléau cléri
cal, a eu heu samedi soir, a l'Alcazar de
vant une nombreuse assistance. Le citoyen 
Lamendin présidait. 

Nous rendrons compte de cette; conférence 
dans un prochain numéro. 

La prochaine conférence aura heu diman
che prochain, salle Hautecœur, au numéro 
Jl de Lens. Comme celle de samedi, elle 
eera suivie de projections lumineuses. 

CAR VIN 
LACHE AGRESSION. — Un jeune gar

çon de 15 ans, le jeune Poutrain, a été as
sailli par deux vagabonds qui étaient ca
chés dans des meules appartenant à M. 
i-alliez. dit KL Tl>ji»ra. 

M. Poutrain qui se rendait à son travail 
au numéro 8 de Courrières a été roué de 
coups et on lui a volé son manger. La po
lice est allée faire des rondes et n'a rien vu. 
Les coupables sont probablement des che-
miueaux. 

NOMINATION. — KL Lespinasse, gendar
me, e»t nommé commissaire de police à 
Auray (Morbihan). 

Tous nos compliments. 
'ADJUDICATIONS.— M. Démon, entrepre

neur à Lomme, a été déclaré adjudicataire 
Ces travaux d'aqueducs s'élevant à 29.700 
iranc3 avec un rabais de 7.33 %. 

M. Michel Delehelle, adjudicataire de la 
chasse des biens des pauvres au prix de 
510 francs. 

NE ROULEZ PAS SUR LES TROTTOIRS 
r- M. X..., d'Annœullin, s'est vu dresser 
procès-verbal pour avoir roulé sur les trot-

NŒXJX-LES-MINES 
BROYE PAR UN WAGON. — Voir/ iux 

Informations Régionales. 
UN LAPIN. — Une affaire curieuse 

Pmeut les corons de la cité : M. S., habitant 
vit s'enfuir un gros lapin qu'il possédait 
Bans pouvoir remettre la main dessus. 

Des enfants ayant rencontré l'hôte des 
tlapiers, s'en emparèrent et s'enquirent, de 
porte en porte, du propriétaire du lapin. 

Le lapin fut réclamé par Mme Dinoir qui 
Horma aux enfants 10 centimes de récom
pense. Mais cela fit tout une affaire quand 
é- apprit ces faits. 

Il y a plainte au commissaire qui fit ob
server à Mme Dinoir —• qui prétend que S. 
lui doit 10 francs — qu'on n a pas le droit 
de se payer soi-même et le dénouement 
aura lien sans doute en justice de paix. 

•MHtf 
LE CONCERT DE LA FANFARE DU 

COMMERCE. — Ce concert fixé, comine 
Dons l'avons déjà annoncé, an dimanche \2 

avril, â 3 heures et demie, salle du Théâ
tre, promet d être très réussi. 

On se rappelle encore le succès obtenu 
par les précédents concerta donnés par la 
fanfare ; les soins apportés par ta com
mission dans l'organisation de celui-ci nous 
promettent mieux encore. Nous en publie
rons incessamment le pre gramme qui est 
presque complètement élabore. 

Ce que nous recommandons, dès mainte
nant A nos lecteurs, c'est de se procurer des 
cartes chez M. Salmon, secrétaire de ta •ao-
tare, rue de LUlers, 6, et ebss M. Gtvert-
Janson, débitant rue d'Houdein ; c'est le 
seul moyen d'avoir une place certaine. 

DANS L'ENSEIGNEMENT. — Noos rele
vons parmi les noms des instituteurs sta
giaire* déclarés admissibles an certificat 
d'aptitude pédagogique ceux de Mlles Reine 
Bette et Alice Briche, de l'école F. Faure, 
à Bruay. 

Nous las prions d'agréer, nos sincères fé
licitations. 

DANS L'ARMEE. — Nous sommes heu
reux d'apprendre que notre jeune concitoyen 
M. Robert Rialer, fils de M. Risler Louis, 
garde particulier, à Bruay, vient de sortir 
de l'école de Saint-Maixent avec le numéro 
12 sur 200 candidats, et d'être nommé sous-
lieutenant au 16e bataillon de chasseurs à 
pied à Lille. 

Après avoir été élève de l'école d'enfants 
de troupe de Saint-Omer, ce nouvel officier 
s'était engagé au 1er zouaves en Algérie, 
d'où il était sorti sous-officier pour entrer 
à Saint-Maixent. 

Nous le prions de recevoir nos bien vives 
félicitations. 

Théâtres. Fêtes et Concerts 
GRAND-THEATRE DE LILLE 

Aujourd'hui lundi 9 mars 1908, Ire représenta
tion IreprUe) de : LE PETIT JACQUES, drame. 

L&s FETARDS, opérette «n 4 tableaux. 
Très prochainement : MARIE MAGDELE1NE, 

opéra de Maasenet, qui sera représenté pour la 
première tais a Lille, avec accessoires et décors 
nouveaux. 

lAIElUIL uflJUILCo «.ort»!,™ <t tMt .icjai 
coupera, Plats chauds, apri spectacle, Cbouoroeie 

TMEATRE-KURSAAL DE LILLE 
Gomme nous l'avons annc-ieé hier, LA DAME 

DE CHEZ MAXIM, devant l'énorme succès quelle 
remporte chaque sou-, continuera a tenir 1 affi
cha jusqu'à jeudi soir indus. Nous engageons 
vivement nos lecteurs à venir applaudir ce déso
pilant vaudevil'e, oe Feydaau. La pièce est in
terprétée par dos artistes des premières scènes 
parisiennes, en tête desquels figure Mme Ac*ana, 
des Nouveautés, qui incarne véritablement le-
rôle de la Môme Crevette, qu'elle a joué plus de 
Su) lois. Au 8e acte, la chanson • La Marmite à 
Saint-Lazare », obtient chaque soir les honneurs 
du rappel. 

Le spectacle commence a. 8 neurts et demie et 
se termine a 11 h. 45. Tous les billets dits de 
famille en circulation sont valables pour on 4 
dernières représentations. Sont également vala
bles les billets a réduction de fAlmanaca du 
Réveil dit Nord. 

LA HERNIE 
et le Bandage E lectro-Médical 

DES DOCTEURS MARIE FRÈRES 
Q cet inutile de revenir une fois de ptosj 

sur la supériorité incontestable et l'efficacité 
sans précèdent du célèbre Bandage Electro-
Médical inventé par les grands Médecins 
spécialistes de Paris, les Docteurs MARIE 
frères (108, rue de Rivoli), universellement 
connus par leurs travaux et leurs découver
tes humanitaires. 

De l'avl3 de tous les membres do corps 
médical qui le préconisent et des innombra
bles malades qui l'ont adopté avec enthou
siasme, le Bandaqe Electro-Médical souple 
léser et se portant nuit et Jour sans gène,' 
est le seul qui oontienne d'une façon parfaite 
tous les aearoa de hernies, en permettant 
les travaux les plus pénibles, et qui assure 
a tous les- âges une jruériscm facile et rapide 
de l'infirmité quels qu'en soient l'ancienneté 
et le volume, 

Aussi est-ce avec plaisir que nous pou
vons annoncer A nos lecteurs et A nos lec
trices qui souffrent l'arrivée dans notre ré
gion du renommé Spécialiste de Paris, qui 
fait lui-même gratuitement l'essai et l'ap
plication de ses merveilleux appareils, se
lon les différents oaa qui lui seront soumis. 

II recevra de 9 h Tieures A 5 heures à : 
HENIN-LIETARD, Mardi 10 Mars, Hôtel des 

Voyageurs. 
BETHUNE, Mercredi 11, Hôtel de France, 
DOUAL Jeudi 12, Hôtel du Grand-GerL 
LENS, Vendredi 13, Grand-Hôtel. 
GUINRS. Samedi U Hôtel du Lion-d'Or. 
BÛURROURG, Dimanche 15, Hôtel du Nord 
BERGUES, Lundi 16, Hôtel du Cheval Blanc 
BAILLEUL, Mardi 17, Hôtel du Faucon. 
HAZEBROUCK, Mercredi 18, Hôtel Saint-

Georges. 
CASSEL, Jeudi 19, HOl^l du Sanrsay. 
ARMRNTIBRES, Vendredi 20.H6U>1 du Nord 
LILLE, Samedi 21. Dimanche 22, Lundi 23 

Mars, Hôtel du Commerce, 17, rue de Bé-
thune. 

ROUBATX, Mardi 2*, Café Belle-Vue. 
TOURCOING, Mercredi 25. Hôtel du CvBne 
COMINKS, Jeudi 26. Hôtel dea Troia Rois-
HALLUIN, Vendredi 27, Hôtel de la Bourse, 
CARVIN, Samedi 28, Hôtel Laloux. 
SECLIN, Lundi 80, Hôtel des Voyageurs. 
VALENCIENNES, Mercredi 31 Mars, Hôtel 

du Commerce. 
Conseils et Renseignements gratuits. 

Omnia-Cinémathographe Pathé 
(LILLE. 9, rue Esquermoise et 4, rue de Pas) 
Aujourd'hui matinée à priK réduits à 5 heures, 

et sofrôe a 8 heures et demie. Nouveautés <ïo la 
semaine : La Princesse Voire (grand Succès* les 
Chiffonniers Caricaturistes (tria original) Com
ment on fabrique la porcelaine «n Chine. La Vet-
ta'.e, les Papillons Japonais. la Bobe de Mme 
Pimprenelle, Mon Pantalon est «.'«Cousu, etc... 

FEDERATION INTERNATIONALE DES 
SOCIETES THEATRALES û AMATEURS 
La Fédération interna tionalo des SooiéUSe théà-

trules d'amateurs tiendra sa 3e assemblée géné
rale, a Pari>. les 27 et Sx mal prochains, sous la 
présidence d honneur de M. Antoine, directeur du 
Théâtre National de l'Odeon. Les amateurs dési
rant profiter des réductions de transport pour 
assister à cette réunion, sont priés de s^saresier 
pour tous renseignement* util*--? à M. Ch. Cuis
sard, secrétaire général de la Fédération, a f> 
rev-sour-Vezouze 'Meurtbe-eWrfosellô). 

"Rappelons que cette vaste association a pour 
but d'encouraife!' et de propager le Ttultr» ds-
mateurs, en facilitant, l'existence des société, no
tamment dans les centres dépourvus de toute dis. 
traction intellectuelle. 

BRASSERIE UMTVERSfiLLE, — (Casino a«S 
Familles). — M. Ch. Boucber, «Breeteur-proprié-
taire, place du Théâtre. Lille. — Tous Isa tours, 
an matinée et en soirée, crand spectacle con-
Mt. Au programme : Georges Roger, la comique 
rtgolo populaire de la Pépinière; The Systhepa, 
Sanseurs acrobatiques; CroU's, comédien imi
tateur et ses mannequins animés. Les Lombards, 
acrobates de force; Ludzy e» son gentleman 
Nouveauté), américan danses; Tbe Sarratos, 
contorsions et équilibres : Mme Dallla, eban-
»use comique: Rives, chanteur transformiste ; 

Mlle Renée Nlnot, romancière. 
Prochainement nouveaux débuts. 
Chaque représentation, deux grandes Séances 

l e cinématographe, l'Universel Cinéma, direc
tion Bazin Toutes dernières nouveautés. 

M. Boucher informe le public que dee matinées 
ont lieu tous les jours, de n 7 heures. — En
trée libre. — Dimanches et fêtes, entrée 0,50. 

Brasserie Universelle. — Restaurant de pre
mier ordre. Cuisine soignée. Plat du Jour: 75 
••entimes, plat du soir : 1 franc 

Toutes les femmes qui ont souvent la 
migraine ont d e bonne heure des rides 
— la patte d'oie. 
La migraine est causée par te mau
vais fonctionnement d e r e s t o m a c 
Les Pilules P m k guérissent les mau
vais estomacs, donnent d e bonnes diges
tions, purifient, enrichissent l e sang et 
tonifient l es nerfs. 

NQUiUETES LUCULLUS 
_ i " 

RIV01RE 
CARRET 

m 

T. L jours : Cinéma gratis aux Galeries Lilloises 

Petite Correspondance 

le curé V. V.. D. — Adressez-voma me Phi
lippe de Comirjes, 58, a Lille, 

Chronique des Sports 
CYCLISME 

LE GRAND PRIX D'HIVER DE L'U. V. F. 
Otto Meyer, Bader, Schilling, Von den Bcm, 

Dupré sont des partants certains pour le Grand 
Prix d'Hiver de lXnlon Vélociptdique ds Ftaiioe 
qui «e disputera S Paris le 15 courant . 

Presque certainement aussi lacquelin et Putt 
prendront la départ dans cette grande épreuve. 
Quant a Poulain, il se fera probablement aussi 
inscrire sur la liste des engagea. 

AUTOMOBILISME 
LE MEETING DE FLORIDE 

Comme nous l'avon» dit hier. Cedrino, sur 
Fiat, a gagné la Coupe d'Amérique, couvrant £>i 
milles (US kil. 704) en 3 h. 31 m. 87 a». 2/5. 

Continuant sa brillante performance, Cedrino 
poussait jusqu'aux 300 milles (482 kil. 700) et il 
a couvert celte Distance en 3 h. 53 m. 4* s., aoif. i 
une vitesse moyenne de 123 kil. 912 a l'heure, ce 
qui constitue le record du monde. 

Qiristie, continuant aussi, n'atteignait dans le 
même temps que 256 milles. 

N o t r e 

ALM&NACH 
Tous nos Lecteurs 

voudront posséder 

Notre Almanach 
POUR 1908 

C'est le plus INTERESSANT 
LE PLUS COMPLET 

LE PLUS ILLUSTRÉ 
LE PLUS INSTRUCTIF 

LE PLUS RÉCRÉATIF 

Il est le seul qui donne 275 Pages 

et il ne coûte que 0 fr. 40 cent 
Il contient un calendrier ea couleurs, le* 

levers et couenors de la lune et du soleil par 
jour, la concordance des autres calendriers, 
les éclipses, les grandes marée-. 

Les travaux à ehectuer au potager, s a jar
din iruitier CL aux champs. 

UNE PARTIE LOCALE doinant les POR
TRAITS ET BIOCRAPHIES DES CON
SEILLERS GENERAUX SOCIALISTES 
DU NORD, LES FAITS IMPORTANTS DE 
L'ANNEE DK NOTRE REGION, AVEC DE 
NOMBREUSES GRAVURES; 1 organisation 
politique du Nord et du Pas-de-Calais. 

DE NOMBREUSES NOUVELLES drama
tiques et humoristiques pour la plupart mé
dites, siR-nées J. Pennoquin, M. Vitlcmer, 
E. Fciirrier, Paul Ar»ne, Nocr-Eaur». t*»n« 
Bazi-., Alphonse Allait», Tristan BernardL, 
H. de Forge. H. de Plessae, e"- . '-'•-. 

UNE REVUE GENERALE DE L'ANNEE, 
illustrée en couleuja, rappelant les terriblesr 
trembleme*>is c> Wrtw de la JamMqtie, » 
tragique catastrophe du • Tena ». les obsè
ques de Bcrtbelot au Panthéon. \ê% maTuf»sta-
tkms de* V:gncrons du Midi, la visite à Pans 
des rois et reines de Norvège et de Dane
mark, la course. Paris-Pékin en *rtoWM, 
te Carnava*. de Nice, etc.- ^ ^ 

La répartition des Uoupes oe 1 Armée rrmi»» 
çaise- _ _ _ 

LES SOINS A DONNER AUX MALADES 
p \ , ^ , , , ( RGENCE et dans l'intervalle 
des viskes <lcs médecins et partioiliferewnt 
dans les Maladies contagieuses, Accidents, 
Empoisonnements, etc-

Un PETIT DICTIONNAIRE VETERI
NAIRE, soins à donner » « animaux. 

LA COMPOSITION D'UNE PFARMACTE 
DE FAMILLE ^ ^ „ _ 

UN TABLEAU DES CONTREPOTSONS. 
Les foires des iS départements du Nord de 
Une quantité "de rïcettes ménagères, méfr 

cales, de science amusante, de b.ns mots, 
jeux d'esprit, farces, curiosités, » IAm\ etc. 

n est Hlnstré de PLUS DE 200 GRAVU
RES, dessins et caricatures. 

Notre Almanach renferme en outre TROTS 
BONS de deux places donnant d. '- a deux 
Entrées avec une réduction de se» "' à fontes 
les places des Théâtres de LiTlc-

Enfln, noire Almanach 1908 
contient 6 4 pages de plus que 
celui de l'année dernière, et 
malgré ce sacrifice énorme, 
nous ne le vendons que 

0,40 centimes 
LE RECURER A NOS VENDEURS 

Contre l'Asthme 
Rsmède d'Abyssinie Exibard 

ors et Cieuettei. — Sou/uwunr immitllet, 
— toa. roe Ricbelion Paris. — 7ru> Fhia». — 

Echantillon, Ph"- 51, rue de Bétiiune, Lille. 

— — - i e 

Chronique de l'Enseignement 

ECOLE REGIONALE D'ARCHITECTURE 
L'Ecole de Lille continue la série de ses suc

cès. 
Voici les résultats des derniers concours aux-

crueU ont pris part avec les élèves de FEcole oies 
Beaux-Arts de Paris et 'les autres Ecoles régio
nales d'architecture : 

Dans le concours d'architecture : MM. Codvelle 
et Derégnaucourt viennent d'obtenir une deuxiè
me mention. 

Dans le concours d'élément3 analytiques, M. 
Bonté a obtenu une deuxième mention. 

Enfin dans le concours d'esquisse : EsqoLssê ar-
cliitectiire, une deuxième mention vient d'être 
attribuée a MM. Eavier et Derégnaucourt. 

LE NORD A PARIS 
Sous le patronage de l'Union Républicaine "des 

Originaires du Nord de lu France, et sous la pré
sidence effective Ce M. Maxime Leaomte, M. 
Noël, sénateur de l'Oise, lera à Paria, le mer
credi 11 courant, salle de l'Institut Pigiar, 22, rue 
de Turenne, une grande Conférence sur la fléut-
3ion du Toril Douanier. 

Cette conférence iwiugure une série de réunions 
publiques et de meetings où seront traitées les 
questions qui intéressent plus particulierenjent, 
à i'beure actuelle, la région du Nord. 

L Union fléfiublicaiiic veut créer à" Paria un 
vaste mouvement d'opinion qui arrachera aux 
pouvoirs publics et au Parlement l'adoption des 
diverses reformes que réclame la démocratie la
borieuse de nos départements : représentation 
proportionnelle, suppression du privilège des 
bouilleurs de crû, etc. 

DIBIS 

» 
DUB0NNET 91 

VIN TONIQUE AU QUINQUINA 

C R A N D P R I X 1 9 0 0 

Concours carnavalesque do laMi-Sarêrae 

Il est rapide!* oui les lnscrir-tlon? pour le con
cours carnavalesque de la Mi-Uirème, orfsnfse 
par la Municipalité, sont reçues au bureau des 
l e ^ de la Mairie (entrée par le Bureau MUi-
lalfcl, de S heures à 10 heures du matin, et de â 
a 7 heures du soir,, le dimanche de 9 heures à 
midi. Les inscriptions seront également reçues 
par correspondance ; dans ce cas, avoir soin a» 
bien indiquer la catégorie dans laquelle on veut 
concourir. 

Les auteurs des chansons patoises sont invités 
à taire chanter leurs chansons, par une per-
.sonne qu'ils auront désignée, devant le jury qui 
se réunira dans la grande salle du 1er étage de 
l'Hôtel-de-Ville, mardi prochain 10 mare, à 3 heu
res, et demie du soir. 

UN REMEDE qui ne compte que des 
SUCCES, car il est SOUVERAIN dans les 
affections de ["ESTOMAC, des REINS, dans 
la CONSTIPATION et tous les malaises, 
MAUX DE TÊTE, EBLOUISSEMENTS, 
ECHATJFFEMENTS, AIGREURS, etc., etc., 
qui en découlent. 

LE SEUL LAXATIF qoi ne dorme jamais 
de coliques. 

UN TRAITEMENT que l'on eutt sans ces 
ser ses occupations et qui ne coûte presque 
rien, puisque le prix de la boite de 100 dra-
flèes n'est crue de 1 tr- 50 dans toutes les 
pharmacies (1 tr- «0 franco contre timbrée 
ou mandat-poste). 

UN MEDICAMENT facile à absorber, ce 
qoi a sa valeur, et qui a tait ses preuves 
dans tous les pays. Son efficacité lui a 
valu les pins hautes récompenses aux Expo
sitions. 

Q est envoyé sur demande o o e notice avec 
des attestations émanant, de- malades gne-
ris. 

Exigez la bande de carantie avec le nom 
I. DUBUS. 

Dépôt panerai : Ph" DUBUS, roc des Arts-

qui permet de répartir un dividende de 20 Ir. pat 
action de capital, os qui absorbe U0O.Q0O tr-, M 
solde de 109.332 fr. 09 a été report* * nouveau, 

La tenue des valeurs de Tramways est plu* 
satisfaisante. i 

Les recettes totales et encaissées par nos diffé
rentes Compagnies, pendant janvier écoulé, sont 
en plus-value de 1.254.385 fr. 11 sur celles da 
janvier 1907. 

Nous apprenons que. les actions de capital dea 
Tramways Verviétais taueberant tin dividende 
de 25 tr., au lieu de 22 fr-, et ooacune des 12i*0 
parts de jouissance 7 fr. 50 rune. 

Il se confirme que tes Electriques d'Espagma 
distribueront un dividende de 4 tr. par action de 
capital comine pour l'exercice précédent. Le bé
néfice net est cependant supérieur cette année, 
mais cette augmentation se trou*e compensée 
par la hausse du change dont la mo>enae, ea 
1907, a été moins favorable qu'en 1906. 

Sur des avis meilleurs de l'étranger, surtout 
d'Angleterre, des dispositions meilleures se cons
tatent en titres sidérurgiques. > 

Une assemblée extraordinaire fle la Société 9*M 
Laminoirs à tôles da la Louvière est convoquée 
pour le 2? courant, avec l'ordre du jour sui
vant, : Mesures a prendre et éventuellement m*se 
en liquidation de la Société. 

Les actionnaires de la Métallurgique sont éga
lement convoqués en assemblée extraordinaire, 
mais pour le 14 courant, a l'effet de statuer sur i* 
proposition du conseil de liquider la société. 

Notre Marché des combustibles se signale,dana 
l'attente de connaître les résultats de la grande 
adjudication, par une absence presque complète' 
de transactions. 

Le soupçon de mieux constaté dans la tenue 
des Valeurs sidérurgiques n'a pas tardé s S**» 
tondre aux titres houûlers. 

Tout en permettant de consacrer des sonHBea 
plus importantes aux amortissements, le béaeJ 

fice réalisé par la Société Quatre-Jean autorisa 
la distribution d'un dividende de 25 fr contrai 
17 fr. 50 l'an 'dernier, soit en majoration dM 
7 fr. 50. 

L'assemblée de Monceau-Bayemont, tenus Ost 
jours derniers, a approuvé la reparution d^sd 
dividende de 45 fr par action comice 40 tr. l'an* 
née dernière. _ _ J 

A MarcineDe-Nord, D parait que to Conseil 
compte proposer la répartition d'un dividende dsj 
25 francs par action. 

Rappelons que l'an dernier, pour la . 
exercice social, il avait été également 
5 p. c. de dividende, mais comme cet e 
n'avait comporté que neuf mois, le coupon ne re
présentait que 18 fr. 75. 

Au lieu de 35 tr. distribués l'an dernier, ta So* 
ciété dn charbonnage de la Miner» répartirai 
cette année 40 fr. par action. 

A la Métallurgique de Proyon, le dividende serai 
maintenu cette année a 80 fr. par action de ea-
pital et 4 47 fr. par action de jouissance . 

R sera proposé a l'assemblée de la Lmiére Ea 
Liéve de voter la répartition d'un dividende dm 
100 tr. par action privilégiée et 75 fr. par onK-
naira. 

Chronique Financière 
•OURSE OE BRUXELLES 

Bruxelles, S mars liOi* 
MARCHE A TERME 

MrtH M M M ;I terme ne modifie pas sensible
ment «on allure. 

Les quelques affaira fcuitéos ne favorisent que 
les cours de la Rente Brr&.lienrjo, de l'Extérieure 
d Espagne H de la Madnd-iaragosse, mais pas 
encore autant qu'on aurait pu Itspérer en pré
sence des réducuons successives du loyer de 
l'argent. 

Sur l'annonce que l'accord pour la reprise du 
Congo était, entre le Gouvernement et le roi, 
complet, le lot du Congo lait fort bonne conte
nance au-deia de 80. 

COMPTANT 
Les affaires continuent a briller par leur ab

sence au Marché du compt-int. 
Le capital de plaœuient tardant à represdre le 

chemin de la Bourse, les cotations H relever dans 
lés différents comparu ments ne sont générale
ment que le résultat d'opérations effectuées en
tre intermédiaires. 

Signalons que des dispositions meilleures favo. 
lissai les Valeurs sidérurgiques et houillères et 
que les actions de Banques sont plus nombreuses 
u venir s'afficher au tableau qui leur est réservé. 

Bonne tenue de la Banque de Bruxelles a 1.06o. 
Le dividende sera, annonce-ton. égal aa précé
dent, soit B fr. tu par action, rémunération qui, 
au oours actuel, fait ressortir un rendement d'en
viron 4 p. c , oe qui n'eot. certes, pas à dédaigner: 
pour un établissement dont la situation finan
cière est aussi solidement établie que celle do la 
Banque de Bruxelles. 

Au Crédit Anversois, il sera proposé de répartir 
un dividende de 6 p. c. ou 24 tr. par action. 

Le bénéfice de la Banque d'Outremer a été, en 
1907, de 1.727992 fr. 54, y compris 104.783 tr. 51, 
report de 1906. Sur ce bénéfice, il a été prélevé 
250.000 fr. pour le fonds d'amortissement qui 
s'élèvera ainsi a 1.450.000 fr. 

La réserve légale a été dotée de G8.660 fr. 45. 
Il reste un bénéiieu distribuabfc» de 1.400.332 fr.09 

Pour «Ire renseigné rapidement al d*«*J 
façon précise sur tontes les valeurs de Bour
se, et notamment sur les Charboonages, »"••" 
dresser an journal 

LE RENSEIGNEMENT GÉNÉRAL 
pobHé a Lille, â, Grande-Place. 

On J trouve toutes les informations tbMJsV 
cières intéressantes «t une Revue des ftfMK 
cbes de Lille, Parte et Bruxelles. 

LES HERNIES 
£ DESCENTES DE MATRICE 

Il ?st offert <Ie faire connaître gratuite
ment à tous ceux qui sont atteints de ber-
nies, efforts, et à toutes les dames affligées 
de descente, un moyen infaillible de as gué
rir radicalement en moins de trois mais. 
sons opération, San? interruption de travail 
et sans gène. 

Ce moyen unique et moderne renverse 
tout ce qui a été fait jusqu'à es jour : dru* 
gués et bandages quelconques. 

Ecrire avec détails à M. L. Lenotr, 
liste, à Paris, 210, faubourg Saint-* 
qui répondra discrètement, gratis et franco-

A VE1YDRE 
VASTE TERRAIN 

SITUE 

y\ 
4.700 mètres carrés 

Bonnes Conditions 
S'adresser a M. MARTIN, notaire, 44, 4 S I 

Jacquemars-GieWse^ ou 4, ruo de CowrtraL 
à LILLE. 

Ut—-13*3*** 
tm Oersati Banue ' 
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LA COMTESSE 
DE CUARNÏ 

— Sire, c'est ce que le leur souhaite, dit 
Suleau ; mais ce n'est pas oe que je leur pro-

. *"_ Gomment, oe que vous tour souhaitez 1 

— Oui, sire, j'aime assez que les gens qui 
inventent des machines nouvelles les es
saient. Je ne ptams p«« f o r t maître Aubnot 
e-wuysnt les murs de la Bastille, et messjr* 
Eitgut-rrand de Marigny étrennant la gibet 
ne Moutfaïa-on. Malheureusement, )e n ai 
bas l'honneur d'être roi ; heureusement, }• 
£ a i pas l'honneur d'être juge ; u est donc 
piSbiblc que je serai obligé de m en tenir 
v S ^ v t s du respectable docteur GuUlotjn, u 
ce oae l'ai munoience de tenir. 

-~ «t qu aveï-voue promis, ou plutôt qu a-
iréavvoua tenu T 
^ - T t e a i e a nVeat vt>nn oane lldée, Bira.qus 
M israMl m«nf«il«ur de Ihumanlt* devait. b-
rêr^TWwipen»* du ntenhut M-méme. Or, 
rT^rSn r ^ t u T d a n e le numéro dos «AcU» 
*• • A*o»ms • qu on imprime cette nurt. le 
w, w. G"ilu>t>n, meonnoe nusourrlTiial pnNW 
r iiilrr.iit uar o<»i !>**• TO '»r« ° * l'assembles 
' l i o n a i e , sa i i i e l lV'naewuols^s «îulUotina. 

Lsnnl iui-nlenie M put s'smpeohar de soo-
***!. ML oit Chartes Ijuneft. comme n n*y 
a ni n o s . ni a s i ^ o o , » » » » «™?%*£** 
teaa « jsjt. «M em mUnte. «enx rfiansnns. 

>— Deux 1 fit le roi., 
— Sire, dit Suleau, il en tant pour tons 

les goûts. 
— Et sur quel air avez-vous mis ces chan

sons-là ? Je ne veis guère que i'atr du " De 
Profuiidis » qui leur aille t 

— Fi donc, sire ! Votre Majesté oublie l'a
grément qu'on a de se faire couper le cou 
par la fille de M. Guillotia— c'est-à-dire qu'il 
y aura queue & la porte... Non, sire ; l'une 
de mes chansons est sur un air fort à la 
mode, celui du menuet d'« Ezaudet » ; l'autre 
est sur tous les airs, c'est un pot-pourri. 

— Ei peut-on avoir un avant-goût de votre 
poésie, monsieur Suleau ï demanda le roi. 

Suleau s'inclina. 
— Je ne suis pas de l'Assemblée nationale. 

dit-iL, pour avoir cette prétention de borner 
les pouvoirs du rai ; non, je suis un fidèle 
sujet de Sa Majesté, et mon «vis est que le 
roij>eut tout ce qu'il veut. 

— Alors, je vous écoute. 
<— Sire, dit Puleau, j'obéis. 
Et U chanta à demi-voix, SOT Tair Bu me

nuet d'<i-Eraudet n, comme nous l'avons dit, 
une chanson qui devait, peu de temps après, 
obtenir une si terrible popularité. 

La chanson finissait à peine qu'un cri dé
chirant, un cri d effroi, presque de douleur 
retentit Tout le monda se retourna vivement 
et on vit la reine pals, chancelante, éperdue, 

Soi tombait évanouis aux bras du docteur 
'.ilbert. 
Poussée comme les autres par la curiosité, 

alto était entrée an moment même od te 
chanson décrivait, en s'en moquant, la hi
deuse machine, et le reine, par un de ces 
vertiges Inexplicables, avait cru voir appa
raître devant elle os même instrument de 
mort que Cagliostro lui avait fait voir vingt 

I ans auparavant an chMssn de Teverney-
Malsonl-Rouge. 

sVctste vue. elle n*cnit m de tonon ane 

pour jeter un cri terrible, et, la vie l'ayant 
ebandonnée.comme si te fatale machine eût 
opéré sur elle, elle était, ainsi que nous l'a-
vous dit, tombée évanouie entre les bras de 
Gilbert, qui venait d'entrer. 

XLUI 

Le médecin du corps et le médecin de l'âme 

On conçoit qu'après un pareil événement, 
te soirée se trouva natureiieinent Interrom
pue. 

Quoique personne ne pût se rendre compte 
des causes qui avaient amené l'évanouisse
ment jia la reine, la fait existait. X 

Voila le bruit qui circula dans tes grou
pas, et tout ce qui n'était pas de la famille 
ou tout au moins de l'intimité, se retira. 

Gilbert porta les premiers soins à te reine. 
Mme de I-amballe n'avait point voulu 

qu'on la transportât chez eue ; d'ailleurs, c'é
tait chose difficile : Mme de LambaUe de
meurait au pavillon de Flore; la reine au 
pavillon de Marsan ; c'était toute la lon
gueur du château à traverser. 

L'auguste malade avait, en conséquence, 
était déposée sur une chetee longue dans 
la chambre à coucher de la princesse, la
quelle, avec cette intuition particulière aux 
femmes, ayant deviné qu'il y avait quelque 
sombre mystère caché là-dessous, avait éloi-
gné tout le monda, même le roi, et, debout 
à te télé da te chaise, l'œil tendrement in
quiet, attendait que, grâce aux soins du doc
teur Gdbert, la reine reprit ses sens 

De temps en temps seulement elle inter
rogeait d'un mot le docteur, qui, impuissant 
lui-même à hâter le retour de la vie, ne pou. 
vsit tranquilliser te princesse que use de 
banales assurances. 

En sttet, pendent quelques testante, te vio-
leaoa du coup, porte d tout le système nec-

vsux de la pauvre femme fut si intense, que 
Inapplication des flacons de sel tous le uez 
et les frictions de vinaigre aux tempes furent 
insuffisantes ; enfin, de légères crispations 
vers les extrémités indiquèrent le retour de 
la. sensibilité ; la reine agita languissam-
ment la tête de droite à gauche, comme on 
fait dans un rêve pénible, poussa un soupir 
et rouvrit les yeux. 

Mais il était évident que, chez elle, la vie 
venait de s e réveiller avant 'a raison ; aus
si, peodtnt quelques secondes, regarda-t-elle 
autour de l'appartement de ce regard vague 
indiquant une personne qui ne sait ou elle 
est et qui ignore ce qui lui est arrivé ; mais 
bientôt un léger tremblement courutpar tout 
son corps ; elle poussa un faible cri et mit 
la main sur ses yeux, comme pour, leur dé
rober la vue d'un objet terrible. 

Elle se souvenait. 
Mais la crise était passée. Gilbert, qui ne 

se dissimulait pas que l'accident avait une 
cause toute morale, et qui savait le peu d'ac. 
Uon qu'a la médecine sur ces sortes de pfaè-
oomèoes, s'apprêtait à se retirer, lorsque, 
an premier pas qu'il fit en arrière, comme 
ai la reine, par une vue intérieure, eût de
viné son intention, elle étendit la main, lui 
aaisit le bras, et. d'une voix aussi nerveuse 
que le geste qu'elle accompagnait i 

Restez 1 diUelle. 
Gilbert s'arrêta tout étonné- B n'tenorait 

pas le peu da sympathie que la reine avait 
pour lui, et cependant, d'un autre coté, d 
avait remarqué l'influence étrange et pres
que magnétique qu'il exerçait sur elle. 

— Je suis aux ordres de la reine, dit-u, 
mafs je crois qu'y serait bon de calmer les 
Inquiétudes du roi et des personnes retirées 
su salon, et, si Votre Majesté le permet.. 

— Thérèse, dit te reins su s'adressant * 
1» uilnocese de Lambalie, va annoncer au 
DM ans. te enta revenue à moL. «t saute à ca 

que je ne sois pas interrompue ; j'ai & causer 
avec le docteur Gilbert-

La princesse obéit avec cette douceur pas
sive qoi était le trait dominant de son carac
tère et même de sa phisionomie. 

La reine, appuyée sur son coude, la suivit 
des veux, attendit, comme si elle eut voulu 
lui donner le temps de s'acquitter de sa 
commission, et voyant qu'effectivement, 
cette commission accomplie, grâce à la vi
gilance de Mme de Lambalie. elle allait être 
libre de causer à loisir avec le docteur, elle 
se retourna de son côté et, fixant ses regards 
sur le sien : 

— Docteur, lui dit-elle, ne vous étonnez-
vous point de ce hasard qui vous met pres
que toujours face à face avec moi dans les 
crises physiques ou morales de ma vie ? âe-
manda-t-eUe. 

— Hélas 1 Madame, répondit Gilbert, je ne 
sais si je dois remercier ce hasard on m'en 
plaindre — Pourquoi cela. Monsieur t 

— Parce que je hs assez profondément 
dans le coeur pour m'apercevoir que ce n'est 
ni à votre désir, ni à votre volonté que je 
dois cet honorable contact. 

— Aussi ai-je dit hasard... Vous savez que 
je suis franche. Et cependant, docteur, dans 
les dernières circonstances qui noua ont fait 
agir de concert, vous m'avez montré un vé
ritable dévouement ; je ne l'oublierai pas e t 
vans an remercie. 

Gilbert s'inclina-
La reins suivit la mouvement de sua corps 

et ds son visage. 
— Moi aussi, je suis physionomiste, dit-

elle. Savez-vous ce que vous venez de me 
répondre sans prononcer un m o t t 

— Madame, dit Gilbert, je serais déses
péré que mon silence fût moins reapeeinwnT 
qpe mes parotee. 

biea, '«oua m'avez remercié; voua une af». 
faire réglée ; passons à une autre, n 

— J'ai au moins éprouvé le désir que 9st 
Majesté mit mon dévouement à une éprsuwsl 
qui lui permit de se manifester d'une façon 
plus efficace qu'il ne l'a fait jusqu'à présent. 
De là, l'espèce de désireuse inripatteboe que 
la reine a peut-être en effet remarquée soc 
ma physionomie-

— Monsieur Gilbert, dit la reine en r iaer 
dans fixement le docteur, vous êtes un hom
me tout à fait supérieur, et je fais amende 
honorable : j'avais des préventions contre, 
vous ; ces préventions n'existent plus, 

— Votre Majeate ma permettra de te re* 
mercier du plus profond de reon coeur, non 
du compliment qu'elle daigne me taire, mate 
de l'assurance qu'elle veut bien me donner. 

— Docteur, reprit la reine, comme si ce) 
qu'elle suait dire s'enchaînait natursuemenV 
a ce qu'elle avait dit, que pansez-vous de cd 
qui vient de m'arriver T 

— Madame, dit Gilbert, je suis tm homme 
positif, un homme de science ; ayea te bouta 
de me poser la question d'une façon ptusv 
précise. 

— Je vous demande. Monsieur, af VMS 
croyez que l'évanouissement dont )e surs * 
été causé par une de ces crises nerveuses 
auxquelles les pauvres femmes sont soomï-
ess par la faiblesse de leur organisattoa, OU. 
si vous soupçonnée à est accident quelque; 
cause plus sérieuse 2 

01 «storsj. 
«•jn 

Ktaxanare DUMSS.-

BAPTÊME DELESPADL-HMKZ 
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